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¥ De Varsovie le 7. Jan<vier.

c ? V t jo n  a recu avis par des lettres dc 
bonnc part,que le Roi de Dane- 

<rgi<TQ marek avoit temoigne le grand 
depiaifir qu’il refientoit de la" rupture de 
la  Convention faite entre les Troupes 
dTianoyer 8tcellesde France. S.M .etant 
toujóurs dans la fermę refolution d’ob' 
ferver tout ce que la parfaite amitie qui 
fubfifte entre les Cours de Danemarck 
8c de France pcuvent exiger ■ de fa per- 
fonne.

De Magdcbourg le to. Decembre.
„  Avanthicr au foir, le Lieutenant- 

,, Baron de Putlitz arriva ici, precede de 
,, 4$, Poililłons fonnańts du Cor, 8c 
,, apporta a la .Reine 1’agrc'able nouvel- 
„  le d’une Vicloire com plette que le 
„  R oi a remporte le 5. de ce mois, entre 
„  Neumarck &  Lida, ert Silefie, avec

„  fon Arme'e composee de 39.' m ille  
„  hommes, fur 1’Armee Autrichiennc 
„  commandee par le Princc Charles de 
„  Lerraine, le M arechal Daun, &  le 
„  Com te de Nadafti, 8t mon fant apres 
„  de 80. m ille homm es.Com m e on n e 
„  peut pas encore donner dc relation 
,,  circonftanciee de cette grandę jóurnee, 
,, parce-que le courier cft parti du' 
„  Champ dc Bataille au m om ent quc 
„  Pa&ion venoit de fe decider, on fe con- 
,. tentera d’en rapporter quclques par- 
„  ticularirez prealables.

„  L c Roi s’etoit mis en ffiarche le  5, 
pour alłer attaquer les Ennemis dans 

,,  leur Camp avantageux entre Liffa &" 
„  Breflau, le meme que le Prince de 
„  Bevern avoit occupe aupsravant: M ais: 
„a p re s  avoir fait quelque. chemin, S. 
„  M , s’appcrcuf, quc 1’Ennemi vcnoit a 
,, la rencontrc de nótre Arm ee, &  que 
„  le General Saxon, de N o ftifz  formoit



„  :’Avantgarde avec 3 Regim cnts deBra- 
,, gons Saxons, afin de ma(quer par-la 

la marche des Troupes Autrichiennes.' 
„  Ces 3. Regim ens furent pourtant rcn- 
,, verfez par n o s . Huffards.

„  N otre Arm ee attaqua enfuite, avec 
, ,  tant de vigueur,cellc des Ennemis, que 
„  quoiqu’elłe fe ralliat jufqu’a 4. fois, 
, ,  en prefentant toujours une nouzelle 
„  Ligne,par le grand nombre dc Troupes 
„  dont elle etoit composee, elle fut ce- 

pendant oblige'c a la fin de prendre la 
fuite par-tout: &  cette deroute fut 

„  fi generale, que les deux ailes alant 
„  ete separees &  difpersees, Punc fe re- 
„  tira vers Brellau, &  Pautre vers la 
„  V ille  de Kant, en prenant la route de 
, ,  Schweidnitz. La perte des Ennemis 
,,  en morts 8c en prifonniers eft tres- 
,,  grandę. Trois Regim ens dTnfanterie 
„  entiers ont mis bas les armes, &  Pln- 
, ,  fanterie de W iirtenberg a ete' fort 
,,  maltraite'e par notre Cavalericj qui a 
, ,  perce' dans ce Corps de troupes. Au 
, ,  depart du courier, on com ptoit de'ja 
„  au-dela de 40 pieces dc canon prifes 
„  fur les Ennemis,

„  N otre perte eft eftimee a 2. m ille 
, ,  homm es, entre morts &  bleflez. Il 
■» n’y a eu aucun General tue de notre 
j ,  cóte'. Le combat a commence vers 
„  une heure apres -midi, &  a dure 4.
, ,  heures consecutives. Le R oi, apres 
„  la Bataille, a etabli fon Quartier a 
, ,  L ifia, dans Pintention de marcher le 
„  lendemain a Brellau. La reille de 

cette grandę journee, nos Troupes 
„  avoient pris a Neiimarck un M agązin 
,, confiderable, avec la Boulangerie des 
,, Ennemis, &  2. canons, A  cette oc- 
„  cafion, 300 Croatcs furent tuez, &  600 
,, faits prifonniers.

La premiere nouveIle de Paftion du 
5- a ete recue a.Leipfig, par une L ettre 
que le R oi de Prufte a e'crite a M . M i­
tchell, M iniftre d’Angleterre, en le pri- 
ant de depecher en toute diligence un 
courier a Londres, pour que cette n o u - ' 
velle p u t y  arriver promptement. Ce 
couner arriyą a la Haye la nuit du 14. - 
au 15. chez le Colonel Yorke, M iniftre- 
Plenip. du R oi dc la Grande-Bretagne, 
qui fit partir le lendemain un expres 
dans un Pinque, pour porter a Londres 
la L ettre de S. M . Pr. a M r. M itchell. 
A-inn, 1 on prefume, que cet expres, 
pour pen que le Pinque ait eu le vent 
favorable, aura pu etrerendu hicr a L om  
dres, 011 cette nouve.lle fera arrive'e bien 
a propos, ii caufe de la circonftance de 
1’AiTembIe'e du ParJement,en meme tems 
qu elle auradiffipe' les jmpreffions qii’ont 
pu fairc naitre les premiers avis dc Pac- 
tion du 12. Novembre.

L a  Relation de Vicnne que nous 
avons pubiiec dans notre Journal NrO 
L X III . s ’accorde afsez avec celle-ci; 
mais la perte des Pruffiens lemble ne pas 
s accorder avec une fi grandę journee 
pretendue. Cependant 1’on connoitra en 
iifant Punę &  Pautre, que la R.elation 
de Vienne eft fi naive, qu ’on ne peut 
douter de fa verite'.

Suizant les lettres de Breme, du 13. 
Decem bre, la nouvelle dc Pavantage de 
Paftion du 5.. a e'te' sue le 12. dans .tous 
les quartiers de i ’Arme'e du Prince Fer- 
dinand de Brunfwick, qui en a fait pu- 
biier les circbnftances aupres de chaque 
Corps, pour exciter d’autant plus Pen- 
couragement des troupes a fe com porter 
avec bravoure dans les expeditions aux- 
quelles elles alloient etre employees de 
ce cóte-la.

De Lipstad le ty. Decembre.
En confequcncc d’un ordre du M arc-



cha! de E ichelieu, toutes les Troupes 
Franęoifes' font forties de leurs quartiers 
dans le 1 ais de Heife, pour sTinir a 1’A r­
me'e de cć Marechal. Les Troupes aux 
ordres du Prince de Soubife, qui fe'font 
rendues dans la W etteravie, ont auffi 
commence a fe m ettrc en mouvement 
pour fe porter fur le Landgraviat dc 
Hefte, &  de-la vers PElefilorat d’ Hano- 
ver. Apres que le M arechal de Riche- 
chelieu aura ete' joint par toutes les 
troupes qui doivent fe reiinir avec fon 
Arm ee, &  que cclles qui doivent agir 
fur le Wefer s’y  feront raftcmbleesj. on 
compte, qu’elles monteront a pres de 

• 120 Bataillons S c ió o  Efcadrons, y.com - 
pris las Troupes Palatines &  quelques 
Corps que Fon retire de la partie baiTe 
de la W eftphalie. Le nouveau fecours 
qui arrive de Frartce par 1’Alface, doit 
joindre auffi inceflament. Les lettres 
de Franconie m arquent, que 1’Arme'e de 

, 1’Empire devoit fe rem ettrc en marche 
p.wur retourner fur les frontieres de 
Thuringe 8c de Saxe.

De Parts le lz .  Decembrc.
La Cour eft occupee a prendrc les me- 

fures necclfaires pour renforcer fesArme'es 
en A llem agne, &  pour s’y  procurer un 

heureux fucccs des operations qui doi- 
vent decider Ies afraires dans ce pais-la. 
Les grofles depenfes que le R oi eft obli- 
ge de faire pour remplir cet objet exige- 
ant des fubventions extraordinaires , S. 
M . fe promet une abondante reffource a 
c e t  e'gard de la part du Clerge dc ce Ro- 
yaum e. On afsure rneme, que ce feul 
article montera a plus de 30. m illions 
de livrcs. La voye des emprunts eft en- 
core une reflource afsiiree, mais fur la- 
quelle le R oi s’eft prefcrit des bornes. 
Sans-quoi, rien ne feroit plus aife que de 
fe procurer encore cent m illions de li- 
vres, par des ope'rations de linance 011- 
Tertes a 1’etranger. Le credit de la Fran­

ce eft etabli fur dcsfondemens a Pabri des 
variations que les circonftances du tems 
pt uvent produire, &  l ’exa£l:itude avec la- 
quelle on fait face aux engagcmens eft 
devcnu ic-i un fifteme national indepen- 
dant des re'volutions qui arrivent dans 
les affaires politiques. On ne peut alle- 
gucr de -mejllcure prcuve du bon e'tat 
ou eft le cre'dit de la France que la con- 
fiance qu?y  donnent meme les fujets des 
PuilTancesen inimitie' avec cette Cou- 
ronne. Trois couriers arrivez d’Allema- 
gne aiant apporte' des nouvelles qui ont 
paru tres-dignes d’attention, &  qui vrai- 
femblabiement obligeront lesTroupes du. 
R oi adem eurer encore quel-que tems en 
campagne, tous les Officiers qui etoient 
revenus ici avec cpnge, font partis pour 
retourner dans 1’Empire.

De Riga le zg. Npwernbre.
L e principal foin, dont le  General 

Fermer s’eft occupe' apres le depart du 
Feld-M arechal Apraxin , a e'te de di- 
ftribuer, de facon Jes Troupes Ruffien- 
nes dans leurs quarticrs de cantonne- 
m ent, qu’elles pulfent fe ralfembler en 
Corps aux pre'miers ordres qu’elle en re- 
cevroient. La droite de 1’Arme'e eft 
toujours appuyec a M em el, d ’ou le can- 
tonnement eft prolonge' par la Samo- 
gitie jufqu’aux confins dc la Courlande. 
L a  ne'ceffite' de demeurer a porte'e des 
Provinces dont on peut tirer des fub- 
filtances, a oblige le Ge'neral Fermer 
de lailfer 1’Armee dans lapolition  ou el- 
le eft depuis 2. mois, jufqu’ace  que les 
dilpofitions aient ete faites pour repren- 
dre la fuite des ope'rations. En attcn- 
dant, ce General apporte la plus grandę 
attention pour faire obferver aux T rou- - 
pes une exa£l:e difcipline, afin d’encou- 
rager par-la les habitans du territoire 
de Pologne a apportcr des vivres &  des 
fourages a 1’Arme'e.

De prague le 7, lobre. LTm pera-



trice - Reine a ordonne, que la partie 
de Prague dćfignec fous le nom de Ci- 
te-R oyale du Radfchin, fut cenfec de- 
form ais etre la quatricme V ille  
de Prague, 8c qu’elle jouit en cette qua- 
lite  des memes privileges dont jouif- 
lent les 3. autres Villes. L e  Feld- 
M arechal Keith,qui avoitfait avancer des 
Detachem ens fur Poffelberg , I.aun , 
L eitm eritz &  jufqu’aux environs de cet-, 
te  Capitale, les a rappellez ces jours-ci, 
8c il eft retourne , avcc fon Corps de 
Troupes, vcrs Com m otau, dans le dcf- 
fein, commc on le prćfum e, de rentrer 
dans la Saxe. On regarde ici cette re. 
traite des Pruffiens,commc un des effets 
q u ’a produit l ’avantage rcmporte par 
les Autrichiens le 22. Novembre. Le 
Lieutenant-General Haddick 8c le Ge- 
neral-M ajor Laudon fe font mis a la 
pourfuite de 1’Ennemi, avec les Corps 
de Troupes, qu’ils ont fous leurs ordres. 
Ils ont 8te fuivis inceffamment par 
celui quc le Baron de M arschal, Gene­
ral dT nfan terie, a raffemble a W el- 
warn, 8c qui conlifte en 1 2 . ’ m illeh o m - 
mes. On a reęu avis, que le General 
Janus s’eft polte, avec fon Corps de 
Troupes, du cóte de G latz, pour tenir 
en bride la Garnifon de cette Place, 8c 
que le Colonel Simbfchon s’eft ayance 
dans le meme objet du cóte dc Weifs.

De Slade le t f .  1 fibrę. Le M arquis 
de la Pereufe, Commandant du Cha- 
teau de Harbourg, s’y  defendoit encore 
a la datte des me mes lettres, quoi-que 
le Canon des'Hannovriens efit deja caufe 
beaucoup de dommage a ce Chateau. 
Les nouvelles de Paris du 16. annon- 
cent la levee d’un nouveau Corps de 
M iliciens, qui fcra porte julqu a 4°- 
m ille  liommes. Elleim arquent auhi. 
qu ’on y  avoit appris de Louisbourg la 
capture.de 38. Navires marchands An- 
glois , pni' avoient ete conduits dans 
te Port, ainfi que la. Fregatę Angloite.

le  Prince Ofwald , armee en guerre , 
Sc que ces 38. prifes faifóient un objet 
de 3, millions de lir.

De D anizig le u ,  Decembre.
Le General Fermer, en faifant prea- 

dre des quarticrs aux Troupes Ruilien- 
nes fur le territoire de Pologne, a fait 
publier la Declaration fuivante a cette 
occafion.

,, L es memes circonftances,qui n’ont 
,, pas permis a 1’Armee dc S.M . Imp: 
„  C z . dc refter dans la partie de la Pruf- 
,,  fe qu’elle avoit conquife, empechent 
„  aujourd’hui de faire sejourner cette 
„  Arme'c dans un meme endroit. Par 
„  cette raifon, on a ete oblige de faire 
„  entrer quelqucs Re'gimens dans les 
„  Etats de la Republique de Pologne, 
„  8c de renvoyer vers les frontieres de 
„  Ruffie une partie des Troupes lege- 
„  res, en les faifant repafler par les 
„  memes Etats. Lorfque nos Troupes 
„  les traverlercnt pendant leur marche 
„  au printems dernier , elles reęuren.t 
„  des habitans un accueil conforme k 
,, 1’amitie &  a la bonne intelligence 
„  qui lubliftent cntre deux Nations voi- 
„  fines, 8c lTmperatrice mon Augufte 
„  Souverainc Papprit avec la plus par- 
„  faite (atisfaaion. Je me flatte, qu’ 
,, elles e'prouveront cette fois - ci un 
„  accueil egalement favorable. S. M. 
„  m ’a deja charge de declarer, qu’Ellc 
„  lToubliera point 1’affiftance qu*on 
„  leur donnera, &  que ce fera pour El- 
„  le un m otif preffant de redoubler fon 
,, attention au bien-etrede ce Royau- 
„  m e, &  de veil!er particulierem ent au 
„  maintien de fes droits 8c dc fa L-iber- 
„  te. Il m’eft ordonne an-furplus d’em- 
,. ployer mes foins a ce que les habi- 
„  tans ne fouffrent aucdn tort a 1’occafi- 
,, on des quartiers de nos Troupes , Sc 
„  0’uferai de la plus grandę vigilance pour 
,, leur procurer fatisfaftion fur les ju- 
„  ftes griefs dont on me portera dci
j.,,plaintes.. 1 ' Signe F E R M E R .

~ \



n . n.
SUPPLEMENT a la GAZETTEde VARSOVIE 

du 7. Janvier 1758.

De Y IE N N E  le 24. Decembre.

La Cour ayant fait fignificr, a M . dc Steinberg, Envoye du R oi d’Angfe- 
terrc en fa qualitć d’Ele£i:eur d’Hanovrc, que fa prefcnce ne pouroit 
etre agreable ' i c i , dans les circonilances prelcntes; cc M iniftre » 

demandć des pafleports, q u ilu i ont ete accordes, &  il eft parti de cettc V illc  ces 
jours derniers.

Continuańon du Journal des Armees Alliees.
Lifte des Officiers - Generaux &  autres tue's &  bleflez a la Bataille dtt 

5. Decembre a portće de Łifla cn Silefie.
L e  General de Cavalerie Com te Luchefi, &  le Prince de Stolberg tues. 

Ge'ne'ral - M ajor O fterwolff, Licutcnant-General Haller, Lieutenant-Gćnćral M a- 
quiere. Generaux - M ajors Lafci, Prince Lobkow itz, &  Preyfac, blefles. D u R e ­
gim ent de 1’Empereur 1. Officier tue', 12. blefles. Archiduc C h a rle s , i« 
Officer tue', 3. blefles. Charles de Lorraine, 2. O ffitiers tućs, 19. blefsćs. 
Harrach, 1. tue, 2. blefses. N eiperg, 1. tue 14. blefses. Hildbourgshaufcn, 1 . 
tue, 1. blefsć. Los, R ios, 2. tućs, s. blefsćs. W olffenbuttel, 4. tućs,. 12 . 
^lefses. Dc Ligne, 2. tućs, J. blefses. Botta, 1- tue, 13. blefsćs. L eo ­
pold Daun, 19. blefsćs. Gaiftuck 1. blefsć. Palavicini 10. blefsćs. Baaden,
3. tućs, 4. blefsćs. K onigfegg, 1 .  tu e , 6. blefsćs. M erci, 1. tue, 6 , 
blefsćs. K ollow rat, 1. tue, 1. blefsć. Harfch, 1 . tu ć , 12 /  blefsćs. Saxe- 
Gotha, 2. tues, 5. blefsćs. Andlau, 1. tue, 10, blefsćs. Puebla 9. blefses. 
Thurheim  t .  blefsć. Arberg, 1. tue, 3. blefsćs. Arem berg, r . t u e ,  13. 
blefses. H aller, 3. tućs, 8- blefsćs. Vieux-\VoIfenbuttel, 2. tues, 13. blef­
ses. Bethlem, 5. blefsćs. Broune, 3. tues, ,6. blefses. W iirtzburg 4. tues,
8. blefsćs. H cnr-Daun, 10. blelśćs. C lerici, 1. tuć, 4. blefses. Leopold- 
Palffi, 10. blefses. Forgacz, 3. blefses. M aquiere, 1. tu e , 4. blefsćs. L u - 
zan , 6. blefses. Adam  Bathiani. 1. tue, 9. blefses. Cavalerie, Archiduc- 
Jofeph, 1. tue, 1. blefses. Bathiani, 10. blefses. Saxe-Gotha, 3. blefses. Jeunc- 
Modene, 2. blefses. K ollow rath, 3. blefses. Dcux*Ponts, 1. tue, 2. blefses. 
Arehlduc-Leopol, 2. blefses. Archiduc-Ferdinand,' y. blefses. Birckenfeld, t .  
tue, 1. blefsć. Kalckreuter, 3. blefsćs. Schinertzing, 2. blefsćs. Stampach,,
4, blefses. Gelhay, 1. blefsć. O Doncl 1. tue, 3. blefsćs. Low enftcin, 2 . 
tućs, 5. blefses. Infanterie Soldats tućs, 1689. blefsćs 3745. Cavalerie, tues,. 
144. blefsćs 344. A rtjllerie , Officiers tućs 2. blefses 10. Soldats tues 90. 
blefsćs 158- T otal des tućs dTnfanteric 174 1. des blefsćs 4027. des tues de 
Cavalerie 150. des blefses 396. des tues de 1’Artillcrre 92. blefsćs 168.

T o ta l General des tues - -  1983 ,
des blefsćs - - 4S9I >.

Total du to u t -  -  6374.



De Rome le 6. tobre. On appris avec beaucdup de furprise,qu’on avoit enle- 
ve' a Figueres la maile du Couricr d’Efpagne, 8c qu ’on lui avoit pris tous les 
paquets addrefse's a notre Secrctairerie d’Etat, 8c au R oi de Naples. S.S. aliant 
eonclu de nommer pour les Chapeaux Vacans qui font au nombre de 12. 
i l  y  a beaucoup de m ouvement de la part dc ceux qui y  pretendent.

De Francfort le 16 tobre. On mandk de Brcme, que le Duc de Fronlac eft 
arrive dans cette V ille  .le 7 . de ce mois, avec plulieurs Officiers de diftinStion, 8c 
qu ’il y  a demande des quartiers pour 5. a 6- m ille hommes de Troupes Francoifcs. 
Suivant d’autres lettres la Garnifon du Chateau de Harbourg a fait une faufle for- 
tie  d ą  cóte de la Y ille , pour mafqucr une autre qu’elle faifoit en m em e tems 
du cóte de Lauenbrock 8c de W ilhem bourg, dans laqueile elle  a entre autres 
cnleve' plufieurs b8tes a cornes, qui ont ete conduites dans le chateau. Cependant 
les Troupes Hanmmiennes ont, a cc qu’on allure, ete renforcecs en hommes Sc 
en A rtilierie, qui leur eft venue de Stade, &  comme elles ont tranfporte beau­
coup de gaudron 8c d’autres matieres combuftibles fur la montagne, noramec 
Schwartzenberg, on croit que leur deftein eft de tacher de m ettre le feu au cha­
teau, pour obliger par la les Francois d’en fortir, ces derniers ont trouye le 
m oyen d’y  faire entrer des vivres Sc de la poudrc.

Le 21. tobre. Les dernieres lettres dc Hannovre portent, que 1’allarme y  
eft ge'ne'rale, Sc que tout y eft dans la plus grandę confternation, fur - tout depuis 
le depart deM rs.de Munchaufcn Sc de Bufchc qui etoient reftes fufqu’a prefentdans 
cette Ville,8c qui fe font rendus a Stade avec leur familie. L e Princede Soubife eft 
depuis quelqucs-jours a Caftel, 8c y  reftera, dit-on, pendant 1 hyver pour com- 
mander dans le Landgraviat 8c dans le Com te de Hanau, d’ou il a fait partir 
quelques Bataillons, qui doivent joindre 1’Armee du Marechal D uc de Richelieu.

L a pofition de ce M arechal aux enyirons de Zelle n’a etc prife fuivant 
toutes^ les lettres, qu’a fin q u ’il fut a porte'e dc fe raftembler en forces pour pou- 
voir com battre avec avantage le Prince de Brunfwick, s’il continue d’avancer 
ainft qu’on le dit: &  la feconde Sc troifieme ligne des Francois doivent a cct effet 
etre forties de leurs Quartiers, pour fe porter fur la premierc.

Le Chateau dc Harbourg tient toujours ferme, 8c ce qui paroit plus etor.- 
nant, c’eft que les Francois occupent toujours Regenftein, fans que les. Prufliens 
ayent jufqu’ici fait aucune tentatiye pour les deloger.

De Ratisbonne le 2S. tobre. Les dernieres lettres de 1’Armee rrancoile 
portent, q a ’el!c continuoit de fe raftembler aux environs de Zelle 011 l on at- 
tendoit inceftammtnt les Troupes Palatines, qui des le 9. s’etoient mifes cn 
marche des cnvirons de Ham Sc de Soeft, par M indcn, Hamelen , 8c Niem- 
bourg.

De Maremberg le 24-. t:b'-e. On a appris des poftes avances de 1’A r­
mee de 1’Empire qui font dans le Yoigt-Land, qu’un Corps conli.derable dc 
Houftars Pruftiens s’etant avance jufqu’a G rais, M . Etvoes Colonel de Houffars 
au feryice dc iTm peratricc' Reine avoit attaque ce Corps avec tant de bravoure 
Sc de fucces, qu-’il l ’avoit mis en fu i te, 8c pourluivi jufąues du cóte dc Zwicknu; 
.outre la perte que les Ennemis ont faite en tu es 8c blefse'ss M-r. Etyccs leur: 
a pris. 28. hommes Sc 3-1. che'yaux.


